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En 1919, M. Marcel Bot.ez, professeur et ins­
pecteur. général de l'Enseïgnem.ent Musical, 
prit l'initiative de fonder la Société chorale 
,Oantarea Romaniei", en s'assurant le con· 
com·s de nombreux intellectuels et d'artistes 
de valem·. 

La Société a pour, but l'éduootion musicale 
des masses; elle se propos.e de .cimenter les 
!iens que crée une haute supérior'ité motale 
et de faire naitre le sens estbétique dans 
l'ame du peuple. 

La p).Jéoccupation essentielle de la. ,Canta­
rea Romdniei'' a été de recueillir tout ce qu'il 

y avait de plus caractéristique et de plus 
expressi! dans la musique populaire rou­
maine, en mettant en relief les innombrables 
chants du passé que l'invasion des soi-di­
sant ,moder:nisations·' musicales étouffait ou 
même jetait dans l'oubli. 

La Société, au cours de son aetivité de huit 
années, a tiré partí des grandes créations de 
la musique occidentaJe de toutes les époquec;, 
pour développer métbodiquement le sens ar:­
tist).que. 

* * * N otre point de départ est la croyance fer-



me que, pour élever l'ame humaine. la mu­
sique a droit à Ull role à part. Aucuu des 
arts par lesquels la nature humaine puh;se 
être discipUnée, n'exerce sur nous une in­
fluence plus rapicle, plus profonde. Elle cf­
face comme par enchantement les contras­
tes entre les hommes; elle change inst.anta­
nément l'aspect de notre vie intérieure; elle 
assouplit l'ame la plus pétrifiée et rassérène 
la conscience qui ploie sous le fardeau de 
l'amertume. 

Que d'exploits historiques ont trouvé en 
elle un appui mh:iaculeux! Aussi est-ce su:~; 
la musique que nous foudons en grande par­
tie nos espoirs. Un essor des masses bors des 
ohmnes des instinots grossiers, un sentiment 
plus élevé de la solidarité nationale, un rap­
prochement des classes dont la íusion n'est 
pas encore complète dons notre peuple Pt 
enfin un espt·it de lm·ge comprél1ension de 
tout ce qui êst beau dnns le domaine de la 
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musique moncliale: voilà ce que nous deman­
dons à la musique. 

* * * 
Plus de 1000 per,sonnes ont figuré dans 1e 

choeu~ de la Société, étant initiées dans l'art 
de la musique cborale. Le choeur. permanent 
compte plus de 200 voix; le personnel est 1:~ 
cruté palimi les inteliectuels: àvocals, prn­
fesseurs, ingénieurs, architootes, médecins, 
officiers; fonctionnaires, etc. 

La Sooiété, depuis la fondation jusqu'ici, a 
organisé 160 concerts envir.on et d'innombra­
bles auditions, tont en assuraut son concou~.s 
fréquent nux lnstitutions et aux Auto:Jiités ¡\ 

l'occasion des diverses fêtes nationales. 
Le cboeu:r! ,C. R.'' a fait retentir les chants 

roumains d'un bout à l'autx·e du pays, dans 
40 villes en Roumanie et dans 23 villes à l'é­
tra.nger. 

On a organisé des concerts à Constanti­
nople, Atbènes, Prague, Pilsen, Pardubice, 
Brünn, Chrudim, Kolin, Bratislave, Kosioo, 
Belgrade, Milan, Florence, Rome, Naples, 
Ancone, Bologne, Modène, Gênes, Tu.rin, Tre­
vise, Venise, Trieste; 

On a exécuté des morceaux appartenant a 
170 compositeurs étrangers et roumains, 
classiques, romantiques et modernes. 

Au répe1·toire, à coté de morceaux ,à ca­
pella" figlll'~ntl des ,oratorios" et des pièces 
pour cboeur et orchestre, qui ont été exécu­
tées, avec ]e concours de l'orchestre ,Filar­
monica" dans la série des Concerts-Symph.:>­
niques de Bucarest. 

.L'Enfllnce du Christ" et ,Ressurrexil" de 
H. Berlio~, .,Or.atorio de Noel" de Sa?:nt­
Saens, La ,Création" de Haydn, ,Iudas Mac­
cabeus" de Haendel, La ,llfesse en do No. 
14" de Mozart. 

* * * En vue cl'une plus ample connaissance et 
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cl'une appréciation plus juste de la valeur 
du choeur. nous reproduisons quelques frag­
ments de la presse critique des ,,minoritês~ 
en Roumanie et de la presse étrangère. 

A Prague, l'Union des 304 sociétés cho:tales 
Tcbéquo-Slovaques a décernfl à notre Sociét{l 
la Médnille d'or. 



,, 

,, 
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OPINIONS DE LA PRESSE ÉTRANGÈRE 
I<RONSTADTER ZEITUNG-Bra~ov 

11 Jull/et 1922 

, ... lJ!arcel Botez, fame de cette société, a 
une influence fascinatrice sur, les chanteurs. 
Musicien jusqn'au bout des doigts, d'une 
grande sensibilHé. il sait exprimer les grn­
dations les plus fines et les modulations d'ut­
mosphèrc musicale, réussissant à impo!lel'. 
r.vcc imp~f.nosité, sa volonté anx exé~ntants" 

BRASSOI LAPOK, No. 2888 
17 D ICtJ(1'1bTC 1924 

., ... La promiète impression c'est le mat•~- -
riel vocal, qui excelle par son extraordinah-e 
beauté et pat sa sono'X-ité. 

Lïntonntion dn choem• est claire, sans b i>­
sitation, lo rythme pleinement précis. Dans 

ce rytbme, triomphe non seulement rétude 
minuticuse, mals on sent une pulsation na­
turelle élémentaire, qui est nom·rie par J'amc 
d'un peuplc musicien par excellence. 

Cette pulsation donne un charme raN, 
spontaué, aux pièces classiques chantt>es 
dans le stylc le plus pur. 

Toutes ces qunlités supérieures du ch·1eur, 
!'lont dues à l'excellent directeur !Jfarcel Bfl­
lez, quL avec la force de son tempérament 
suggestif, donne la plus grande unité à son 
ohoeur, qui int.erprète nvec fidélité ses in­
tentions". 

RRONSTADTER ZElTUNG 
16 D~csml:re 1924 

, ... Un concert qui a donné plus qu'il a 
promis. Ce choeur sort du commun. ll nous 

----------------------~--------
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~erait difficile de définir en quoi consiste 
sa gt:andeur. n faut l'avoir entendo, pour 
a'·oir la notion de sa valeur. 

Le soprano a un timbre admirable, cluü et 
puissant; l'alto sonore, les ténors retentís­
sants sans être stridents et les basses son­
nent d'une manière souple, comme un orgue, 
crune ru:npleur grandiose. 

Tel est le matériel, et M. Marcel Bote:~, 
le fondateur, le directeur: et l'éducateru· de ce 
cboeur, qui est un musicien de race et de 
tcmpérament, avec des mouvements infini­
ment suggestifs, nous montre ce qu'on peut 
tirer d'un semblable matériel''. 

TEMESVARER ZElTUNG, No. 24 
3:J Janv/er 1925. 

, ... Un fluide sain d'activité exceptionnelle 
sort de ce choeur. Ce groupe nous a conquis, 
dès ]e début, par sa puissance fascinatrice, 

et on écoute, heureux d'une satisfactlon in­
térieure, les sons qui en débordent merv;;il­
leusement har,monieux. lis sont tellement 
purs et doux, imbibés d'harmonia et de 
beauté mélodieuse. rythmiquement arron­
di~, colorés et estompés, que le public a l'im­
pression d'entendre des harmonies d'antres 
sphères. 

Le cboeur bucarestois possède un matérieJ 
vocal dont la fraicheur et la sonorité car,es­
sení l'oreille et le coem·. Combien ces voix 
sont profondément éduquées et étudiées pat· 
Mr. Marcel Botez, et avec quelle discipline 
elles sont sous sa direction un instrument 
docile, dont il joue à son gré!... 

·Le choeur respiJ;e com.me un. seul poumon. 
avec une précision mécanique, selon l'indi­
cation de Ja baguette, pour éclate11 après, 
sUJ·prenant en i.ntonations claires et unies. 
Le balancement de cette baguett~, qui re~­

semble parfois au mouvement des vagues. 
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<Jomplété par les íinesses et les gradations 
~squissées avec la main gauche, arrachent 
a.n choeur des eífets dynamiques inattendul'i, 
ioujours nobles et musicaux. 

Les gronpes de voix se fondent en un tout 
organique. comme daus la musique de cham­
bre, pendant que le partenaire se détache de 
~ tout etJ plane au dessus du cboeur, ponr 
s'y mêler de nonve:.m, daus uu pianissimo 
prolongé, comme rarement on en peut en­
tendre. .. " 

ST AMBOUL - ConstaJztinople 
27. I V. 1922 

, ... Dans le concert de Mardi, nous avons 
entendu, comme je le disais ci-dessus, la 
cbora.le roumaine, sous la direotion de Mar.­
cel Botez. 

Ioi le plaisir était double; les yeux étaieut 
dejà r,avis avant que l'oreille n'eut été con-
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quise. Les choristes femmes avaient en effet 
revêtu le costume national et se présentaient 
à nous en un frnis bouquet multicolore. Le 
pub li o a ma.nifesté son enthousia.sme pour. ces 
voix fraiches et uisoiplinées, qui nous ont 
charmés en interprétant des chants français 
du XVII-e et du XVIIT-e siècles. des ;}ban­
sons populaires ronmaines.. et enfin, avec 
l'aide de l'orohestre, deux choenrs de Judas 
]dacchabée de IlaendeL 

Nous désirons vivament le reton! frequt>nt 
de pareilles fêtes. 

TRIBUNA- Prague 
6. Xl. 1924 

Le choeur possède des voíx saines, par ses 
basses profondes et le timbre fin des sopra­
nos; il nous rappelle les ohoeurs russes. Les 
voix sont bien éqnilibrées, les nnis.sons sont 
clairs et plastiques comme un orgue; les 
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voix du médium sont prégnantes et sono­
res. Le DirecteUI1 Marcel Botez donne les in­
dications les plus essentielles de dynamique 
et de récit, laissant antrement pleine linerté 
du mouvement. 

.,NARODNI POLITIKA" - Prague 

6. Xl. 1g24 

Les Ronmains ont oonstitué un choeur, 
dont les nations possédant une cultnre mu­
sioale plus developpée pourraient être jalou­
ses ... 

Le tr..ésor des chansons populaires est vieux 
et original Par. sa douceur il ressemble aux 
chants slaves, mais, comme la langue c'OU­

maine, il a anssi un caractère latin pronon­
cé, et c'e;;t, dans les chansons populaires ou 
sans donte, la musique Ronmaine tronvera. 
enoore beauooup de sources d'inspiration. 
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Le choeur cbante avec nne grande délica­
tesse. Les graduations dynamiques sont bien 
oomprises et les nuances sont très finement 
exécntées. Les voix de femmes snrtont don­
nent au cboeur un !.'Tand cbarme. Le dircc­
teur Botez a bien formé ce cboenr qn'il a 
sous son pouvoir absolu . 

,CESI1Y SMER" -Plzen 

7. Xl. 1924 

Le concer¡t du choeur ronmain nous a sur­
pris, en ce qui concerne l'arrangement. On a 
chanté assís, avec une légèreté à laquelle 
nous ne sommes pas acooutumés. Le ch~eur 
est nombrenx, les voix saines. Le plus gr~nd 
avantage de leur chant était le eythm.e et 
l'expression des obansons popnlaires. Le Di­
reotem~ Marcel Botez a du tempéra.ment, iJ 
est sérieux et connait son but. 



.,NARODNI OSVOBEZENI"- Prague 
6. Xl. 1924 

Dans le professeur Marcel Botez, nou~ 
avons trou,·é un homme qui est à sa place, 
un musicien possédant autant de cniture n..ue 
de tempérament, qui dirige son choeur d'u ne 
main forte, au point de vne de la technique 
ot de l'éduoation. Le choeur cbante d'nue ma­
nière fraiche et rythnmique, sa spécialité ce 
sont les basses, qui nous rappellent les basses 
des choeurs russes, mais qui sont même su­
périeures par Ja douceur. du ton et la clarté 
de l'intonation. Les meilleul"S effets du 
choeur sont dans le piano et mezzoforte. 

, VENKOV" - Prague 
5. Xl. 1924 

(rest un choeut· d'une grande discipline et 
d'une pedection qui a tout de suite gagné 
les sympnthies de l'auditoi:re. Le mà.léril:'l 
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des voix est d'une belle qualité et bien équi­
libré. Des nuances fines sont sa spécialité. 
La discipline rythmique et dynamique est 
prononcée, mais toujours nous avons 1 im­
pr'ession d'nn chant naturel, ce qui est son 
plus grand avantage. Le plus grand mérHe 
en est du à M. ~!arcel Botez, qui est un mu­
sicieu )ntelligent, de tempérrunent et sen­
sitif. 

'IICESKOSLOVENSKA REPUBLIKA" 
5. Xl. 7924 

... Nous avons entendo une ,,Doina" et d'au­
tres cbansons populaires par. J:eodorescu, 
Viàu et Dima, qui oll.t bien mis en relief l 'e!l­
prit national roumain, Msisté par l'effet pit­
toresque des magnifiques còstumes des char­
mantes personnes du choeur. Mriis le choeur; 
ne vent pas être ,exotique". Du point de vue 
technique il est parfait. Les voix sont de. 

¡ 

Les membres du choeur de la ,Càotarea Romaniei" avant leur départ pour Prague en 1924. 



. 
M. MARCEL BOTEZ 

initiateur et directeur de la Sociélé ,Canlarea 
Romaoiei'< et ancien iospecteur général de 

l'enseignement musical en Roumanie. 

bonne qualité, les basses procligieuses et la 
prouonciation de nos hymnes natiouaux pal:­
failc. 

Les staccato donnent daus les basses pre;;­
(!Ue une impression de pizzicatos des cellos 
et il faut admirer le rythme musical et ru­
nité, ainsi qu'une dynamique toujours uatu-
relle. Le désir de montrer toutes Jem:s pos­
>libilités de technique les a persuadés do 
chauter aussi de la musique francaise elas­
sique et tcbèque, ce qui nous réjouit parec 
que o'étaient des compositions p1~esque iu­
coHnuos. L'ame du concert résidait en Mr. 
Botez, inspecteur ~énéral du Ministère de 
l'.(nstruction publique. D'abord on ne voit 
rieu d'extraordinaire dans ses gestes sauf 
qu'iJ emploie le 6aton or.-chestral. .Mais 
qunnd vons voyez l'effet que le moindre 
mouvement de son bíl.ton a sur le ch.>~ur, 
\'OUS nppl'Pciez Ja valemi de son art . 
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.,NA RO DNI LJSTY(( - Prague 
5 No~cmbre 1924 

La première soirée daus laquelle l'As!>o­
cia tion chorale ,Cantareu Roméinieï' s'est 
présentée, a offert sous un rapport au moins, 
plus que les concerts ordinaires. Non -.eule­
ment l'auditoire pouvait entendre beanoonp 
de choses intéressantes et belles, mais l e 
spectateur aussi pouvait se réjouir du char­
mant tableau mis devaut ses yeux. La scàuc 
du concert était comme un champ, plein de 
flcm·s aux vives couleurs, ou les coquelicots 
dominaient. Les fleut·s biganées, c'étaient les 
costumes nationaux magnifiques des dame:~ 
du choeur. les coquelicots, c'étaienn les ntou­
choirs rouges SUI'· leurs têtes. Maia là n'était 
pas toute la beauté. Plus belles encore que 
leurs costumes étaient ]es chanteuses .~Ues­
mêmes, l'une plus belle que l'autre, de sol'te 
que le speciatem: devait se rappeler le 1'<1-
meux sonnet tchèque: DiHicile à choisír. 

* 



Le chooul' roumain est composé de voix 
mMculines et féminines, de voix jeunes et 
sonores. Pendant ses cinq ans d'existence, Je 
choenr a vraiment obtenu de beaux résul­
tats. n chante exactament; il est snr dans 
l'intonation, sait comment produire des 
nuances dynamiques; il récite avecun senti­
ment pleiu de cbaleur et de joie sincère. 11 
est aussi obéissant aux intentions et aux 
ordres de son direoteur. Le pr;ofesseur Mar­
cel Botez, inspeoteu~ géuéral de musique en 
Roumanie, est un dil·eoteur parfait en qui 
sont unies une g1•ande éducation musicale 
a.veo toutcs les qualités d'un grand dlrecteur 
de choeur. Les chanteu:rs roumains ont chan­
té sut"tout des compositions ~toumaine::> pa,1.· 
.Muzicescu, 'l'eodm·escu et antres. Ce sont des 
compositions mélodiques et pleines de c-ha­
leur. L'éb'oite amitié de la Roumanle avec la 
Franco les a sans donte déterminés à 13han­
ter Césnr Frm1k, les chnnts de No·el de Ua· 
vaert et Ja pnstorale de Rameau. 
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DIE MUSIK- Stuttgart 
sous la s/gnature de Kellerman 

Juln 1926 

... C'est avec ]e charme d'un exécution han­
tement artistique que l'on peut entendre les 
,Chants populaires roumains" Pat: la ,Càn­
tarea Romaoiei'' de Bucarest:, · absolutn1mt 
hors de pair. Un concert sous la · direction 
de lïnspecteUJ.: de musique Marcel Botez e::~t, 
à tous égards, une manifestation sensation­
ne1le. 

Le spectaole, sur la scène, de cette Socié!é 
chorale produït. déjà 1me impression cxtta­
ordinaire d'enchantement pour les .veux:, 
aveo ses femmes et ses jeunes filles d'une 
beauté souvent classique clans leurs merveil­
leux co~:~t11mes nationaux . 

Lu préparation révèle les soins les pJus 
rninutienx. Pom·Lant on y retrouve, pat:-des­
sus tout, uno force dynamique, un souci ex­
trême eles nuances les plus clélicates si Meu 
que l'on a pt·esque l'impression d'entenclre 
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un orgue moderne avec la surabondancc par­
foia inquiète et la richesse indéfjuie de ses 
registres . 

La majeure partie du programme est ré­
gulièrement consacrée à la musique rou­
maine. Le caractère aes mOI·ceaux est varié: 
mélodies. graves et lourdes de passion, piè­
ces joyeuses, dansantes, ou triomphe 1m 
rythme naïf mais preuant. Toujours plus 
ardents, toujours plus sauvages dans un 
crescendo vertigineux se développent Je 
oourts morceaux; d'antres se préoipit1~nt 
presque sans pause, interrompus seulemeut 
par les applaudissements d'nue foule hale­
tanta et enthousiaste. Les flots du tempéra­
ment national s'agitant encor;e daus la c;a.Ue, 
lorsque l'auditeur, Européen d'Occident s'en 
va, comme épuisé sous cette volcanic1nc érnp­
tion musieale. 
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,LE CHOEUR ROUMAIN" à. verdi-Trieste 
14 Mar$ 1927 

... Daus lc théàtre .,Verdi'' · s'est 1·assemblé 
un nombreux public, attil·é par la bonne ré­
putation et le programme spécial exécuté 
par ]e grand groupe de cbanteu:r.s dirigés 
par le maitre Botez. 

Tous ceux du choeur sont des exécntants 
consciencieux, experts daus la musique d'en­
semble, comme on l'a remarqué immédiate­
mont si l'on en juge par la fusion et pal' Ju 
clarté dans toutes les exécutions ... 

"LA SERA" -Milano 
Le choeur roumain au .,Conservalorio" 

25 FIJYriDr 1927 

... L'exécution des différentes chansons 
dont la plupal't ont été reclamées avec in­
sistance eL bissées a produit nne très bounc 
impression. 

• 
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Les voix, belles el bicu disciplinées, un t>U­

semble pénétrant et l'empJoi assez }1abile des 
sons ,à bouche fermée'' et des , ,pizz1cati~ 
par les baRses, qui s'emploieut beaucoup dans 
les choeurs orientaux, ont produït la vius 
balle pate sonore. Aius1 en passant des 
chauts religieux aux chants descriptlfs, et 
des chants héroïques aux plus simples de la 
vie populaire, le choeur roumain, dans unc 
admirable exécution. a eu l'oceasion de ma­
nifestar l'esprit roumain ... 

Le choeu~ a été dirigé avec beaucoup ll'ef­
fieacilé. 

,L'AMBROSIANO"- Milan 
Lc choeur roumain au ,.Conservalorio" 

26 Mars 1927, No. 48 

O'esf' avec des manifestations de la plus 
mnoore et vive sympatbie qu'a été reçu le 
,Ohoeur Roumain'', dirigé avec beaucoup de 

12 

science par le maitre JfarccL Botez, son re­
marquable fondateur : notre public est ac­
com-u hier solr, eu fart grand nombre et 
avec enthousiasme dans la grande salle 
du conservatoire. Cet ensemble vocal, 
composé en grande partie d'amateurs pas­
sionnés de musique, a mis en évidence pa!: 
l'exécution de la première partie du pro­
gramme long et varié, qu'il possède une 
preparation sérieuse ot disciplinée qui lui 
permet d'obtenir d'admir,ables effets d'en­
sem ble., des contrastes intéressants de col•)· 
rls et des accentuaticns typiques, triomp­
haní avec une ingénnité r:.emarquable des 
difficultés d'intonation. 

,LA NAZIONE"- Florence 
26 FéYrler 1927, No. 49 

Plus de cent c.'>xecuinnls vocaux, ve1ms 
chez nous de Rou ma nie, nous ont montré 

Les éxecutants membres du choeur, qui ont chanté en ltalie en 1927. 



Lc choeur dc la ,Càntarea Romíiniei" daos la cour du palais dc doges de Veoisc en 1927. 

combien règne partout la beuté de rart. lis 
-se sont unis et confondus daus un seul or­
gana musical et ils ont fait prenve d'una 
ferme discipline. Outre la précision des voix, 
la süraté de l'intonations et de la rythmique 
immédiate par les quelles rexécution gagne 
-en clarté, ce qu'on doit loner dans ce cboeur 
roumain c'est la plasÜcité et la mobilité 
aveo !esquelles il fait passe~ ronde sonore 
d'un groupe à l'antre sans rompre la ligne 
melodique, c'est aussi la beauté du colori& 
d'u ne rare delicatesse; ainsi l ex~cution 
:a'eru•iohit encore d'un éclat ]umineux. 

... L-e choeur très habilement · dirijé pa1~ )e 
maitre Marcel Botez, qui . _éommande avec 
un geste élégant, modéré, a arr¡aché au PU· 
blic des aoclamations chalereuses, sponta­
nées. 

Appelés et rappelés plusieurs fois, direc· 
teur et choeur ont été aoouellis, par .des nom­
breux bis. 
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, I~ NUOVO GIORNALE"- Florence 
27. 11. 927, No. 49 

Hiet: soir. au théatre ,Alfieri" nous a.v~n¡; 
fait la connaissance des chanteurs rouma~ns. 

Ce grand ensemble de 120 voix, masculines 
et feminines, s:est révélé magnifiquement 
par l'.harmonie et l'unité. 

Si les voix féminines ont réalisé des ef· 
fets de délicatesse et de grace véritablement 
remarquables, les voi.x masculines, spéciale­
ment les basses, se sont imposées par la ro­
bustesse et la puissance du timbre. 

Le ma¡.tre Marcel Botez qui dirige ce 
choeut1 est un iostrncteuf de beaucoup d' t>X· 

périence, puisqu'il a été oapable de tirer el~ 
cette nombreuse masse une si belle anima­
tion oor,diale, une intonation toujours pré­
cise eti une habileté dans le coloris vérita­
blement exceptionelle ... 

Il a conduit, hier soir, ses chanteurs à une 
éclatante victoire dnns ce champ de rart. 



Les braves chanteurs roumains, qul é­
taient en costumes nationaux, ont chanté, 
sous une pluie d'applaudissements nos hym­
nes nationaux. Il est inutile d'ajouter que le 
succès a été grandiosa et les bis nombNux. 

,JL MESSAGGIER0 11
- Rome 

3 M.n 927 

Le cboeur de Bucru:est. qui comprend 
aussi soixante gentilles dames et demoisclles 
roomaines, habillées de leur. pitoresque 
costume national, a été aooueilli paJl de 
longs et cordiaux applaudissements. 

Le programme était composé de musique 
roumaine de caractère, surtout romantique 
et nostalgique, de légendes popula.U..,es et bal­
lades... Un équilibre parlait et une cla.rté 
d'expression cristalline, des voix pulssantes 
et admirablement fondues des basses au 
sopranos - no profond sentiment. 
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Le maitre Marcel Botez a du acc01'<len alb 
public qui fapplaud1ssait, plusieurs bis. 

»IL POPOLO• di Rome 
4 M.n 927, No. 53 

Ln ,Cantarca Romciniei'' de Bucarest, Ja. 
plus nomb~euse et la plus importante inm . .. 
tution chorale de Roumanie, a donné bier 
soir son premiar concert. 

Le cboeur composé de 120 voix mh.'tes, est . 
dirigé par le maitre Marcel Botez, dout, cu 
1919 il fut le fonda.teur: et possède toutes les.. 
qualités pour; former un ensemble solida­
ment encadré, justement équiliblié et doué 
de bonnes voix robust.es, spécialement pour: 
les basses. En ce qui concerne le r,épertoire, 
il surpasse naturellement le genre populaire• 
nationuJ, qui oonstitue la note la plus inté-· 
réssante et suggestiva. La composition pour­
soit Ja ligne mélodique, comme par; exemple: 

· duos le Concert religieux de ,lJfuzicescu" 
.dans lequel le cboeur a trouvé la maoière 
·de faire ressortir l'assouplissement de ::esr 
·voix et la facilité - très babilement utili­
:sée par la directeur, - de colorier élégam-
ment, it volonté, les effets désirés. 

L'entbousiasme a dominé dans tout le pu­
~ blic. lorsque le choeuJ.1 a exécnté ,Giovinez­
"Zlt" et la Cbanson du ,.P1ave" - transcrites 
pour plusieurs voix et cbantées avec la pro­
nonciation claire de notre langue et a.vec 

· toutfl l'impétuosité italienne. 

lL MATTINO- No.ples 
4-5 M•n 927, No. 54 

Le choeur roumain qui s'est présenté hier 
·soir: pour la première fois, à Naples, avec le 
·concours d'un public très select, a provoqué 
le plus siocère enthousiasme. 

Composé de cent-vingt oha.nteurs, des deux: 

I S 

sexes sous l'excellente direction du maitre 
Marcel Botez, le cboeur fot admirable snr­
tout par le merveilleose fusion, par la pu­
reté pulssante de l'expression et par ~es 
suggestifs effets de coloris. 

n y a eu de choeurs de composition clas­
siqoe ainsi que des choeurs traditionnels 
roumains, de sorte que le choeur a affirmé 
sa ligne particulière et très intéréssaote de 
vigueur et de finesse d'ensemble; chaque 
morceau fot suivl de longs et vibrants ap­
plaudissemeots. 

IL GIORNO- Naples 

Un publio intelligent et fio décerna hier 
soir, un éclatant succès à ce remarqunble 
ensemble choral dirigé avec tant de sciencc 
et d'eotrain, par le maitre Marcel Botez. 

Les 120 chaoteors roumains, hommes et da-
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mes, d'uue délicaie et gracieuse sédnction, 
nous apparurent véritablement tous comme 
de vrais connaisseurs de musique, dignes de 
toute louange; non seulement ils étaient 
disciplinés mais ils fm·ent aussi correcta 
daus les moments seutimentaux de lem·s p~o­
ductions ainsi que dans ceux de l'accent vi­
brant et coloré. 

Les applaudissements ont été lougs 9t bien 
mérités, aiusi que les rappels auxquels à peu 
près toujours out répondu Ie maitre et les 
cbanteurs roumains daus le developpement 
de leur¡ programme remarquable et varié. 

CORRIERE ADRIATICO-Ancone 
7. 111. 9 2 7, l'lo. 5 7 

Le cboeur national r oumain, dirigé ma­
giquemont par le maitre Marcel Botez, est 
un organisme qui appartient à la plus gran­
de fondatiou cu!turale de Buca1·est. 
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... Des mcssieurs et des dames composent le 
cboeur et forment un ensemble par:fait et 
imposant. 

Instruïts ei dirigés pat: le maitre Marcet 
Botez, ils cbaritent de la musique classique­
et des chansons populaires avec une sc1ence 
et une exactitude qui en font un admirable 
organe vivant, dana lequel cbaque sentiment 
trouve son ton et so. meilleure expression. 

Le succès du concert o.ffert par ce choeuJl 
daus notre ville a été, eu effet, granrliose. 
Plus qu'un succès, il a été un triompl!e, daus 
lequel on a oobservé nue fusion d.esprits en­
tbousiastes, qui a éc]até en applau disseme;uts. 
s!ncèl'eA et très vifs ... 

"L' AVENIRE D' IT ALIA"-Bologne 
8. /1/. 927 

Le Choeur Roumaïn ,Otintarea Romaniei'' 
a donné bier soir une grande exécution ae-

-vant un public énorme et son succèes rut 
complet. 

Il s'agit d'une grande organisation de Rou­
manie, instituée pour un but d'un haut itlé:.ll: 
,Qut la musique verse pa-rtottt la paix et 
l'flartnonie entre les peuples". 
Il fait part de programme -de Ja fondation 

l exécution de concerts daus toutes les par­
fics du monde, pom· qu'on fasse connaitre 
U. tous l'esprit du peuple roumain et qu·eue 
sait vulgariser leur ,Doina'', remarqnable 
chanson des roumains,- germine de la tlou­
Jcur et de la nostalgie, témoiguage autben­
iique de l'bistoïre de la race. 

Pat·eDlement à d'antres organisation l1n 
même genr·e, le choeur roumain ne comp,·end 
pas seulement des professionnistes mais <'n 
majoritó dNI g-ens d'arts et de lettres, d 'éiu­
diants et dames du monde, attirés et, non 
,·éduits pas tant par la musique, que de la 
•COn<;icence de remplir un devoir de natio­
linUsme. 
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La fusion des voix et leur flexibilité, unes 
à la haute écoJe du maitre Marcel Bote~. 
sont devenues effets d'organe. 

Imposants daus le ,fortissimi", care.i:mnts 
daus les ,.pianissimi", il est admirable à 
tout moment par la sensibilité de l'expre'>­
sion, qu'il sait communiquer, avec uae 
promptitude suggestiva, à l'esprit et à. Ja 
pensée du public, lequel répond avec exaltn­
tion et la convicti<,m de l'applaudissem·3nt. 

Le magnifique programme d'hier, soir re­
colta à cbaque numéro des euthousiastes ac­
clamations et on a sollicité divers· bis. 

"JL RESTO DEL CARLINO"-Bologne 
8. 1/1. 927, Ilo. 57 

... Le maitre Marcel Botez peut être fiel~ dès 
rósultats de son choeur, qui honore l'art de 
son pays et il sait produire tant de pas:>i(ln 
des sentiments et des beautés ... 
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... A la fin du concert. après de nombreux 
applaudissements hissés, ils ont exécuté la 
chanson du ,Piave" et après ,Giovinezza". 
Le public debout salua le choeur rúumain 
aYec un entbousiasme d'ovation finale. 

.CORRJERb DEL PO~~R1GIO 
ILLUSTRATO" - Bologne 

9. 111.· 927, No. 57 

Un public magnifique a voulu faire bier 
soir un fastueux accueil aux ,Chanteurs 
Rournains", qui sont arTivés chez nous pré­
cédés d'une belle notoriété artistique, pat· les 
succès déjà obtenus clans d'antres localités 
italionnes. 

La florissantc Société de Bucarest ~oru­
preud un remarquable nombre de membres 
et iniiiateurs, et le nucleus des chanteurs 
comprend des dames et mess,i.eurs passíoués 
pour la musique ... 
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... Le concert qu'ils ont donné hier soir rnr~t 
en évidence ]a noblesse de leur entendelíleut: 
artistique; la rigoureuse discipline et le 
souci ardent qui conduit cette Société, et fut. 
assez inté1·éssant tant par la valeur des <.-a­
ractéristiques chansons exécutées, que par­
l'bomogéneité - la belle fusion des voiX. 

L'auditoire a applaudi chaleureusement 
et demanda plusieurs bis. 

11lL GAZZETINO"-Treviso 
13. 111. 927 

La soirée à la ,Sociale'' a été un véritable · 
événement artistique. Le tbéàtre était coru­
plètement plein comme dans les grandes oc­
casions. 

L'imposa. ut corps choral des Roumain>, . 
dans des costumes nationaux cai~actéris­
tiques, íaisait un très joli effet sur la scène .. 

Ce choeur puissant de 120 voix, très bien. 

instruït, dirigé avec beaucoup de science ¡Jar 
le maitre Marcel Botez, qui en fut le fonda­
teur, en 1919, a chanté avec une passion en­
flammée et sentimentale les chants de son 
pays ... 

Le programme fut très gouté et apprécic 
par notre public. Les chansons variées sout 
rendues fort bien par les voix du ohoeu~ 

·et adaptées à toutes les nuances. 
Les plus chaleureux applaudissements •)nt 

•couronné la fiu de chaque exécution et la 
.soirée se ter,m.ina par, une chaleur'eu~:~e ova­
iion du cboeur et de son vaillant maitre. 

Un aatographe de Mr. RHENÉ-BATON 
à r occasion de sa visite à Bucarest 

A vec tou te ma profonde admiration, a veo 
toute ma reoonnaissance pom: les exécutions 
émouvantes que je viens d'entedre; pour, 
la. grande joie artistique que je vien!' 
d'eprouver, meTci de tout mon coeur à la 
,C. R." et à son remarquable chef M. Mar­
cel Botez. 

(ss) RHÉNÉ-BA'l'ON 

Buc. 2 Nov. 9211. 

o o 
o 

. 19 



" ' ., ~ , r ..;._ ~·""'· ·"' /'-e ..... ~ //''~ 

/ ... 7~ ~OA «-c,..,.<A • o 

¡...,._ e_ /'-'-•'Z;:¿' C"_ ¿A-._,J ;Z- Q._ 

~ < •• 

---

~~ ~.~/~~ ~~~<-.? 

,.....,_ ../....:,_, ... ~~-~7~ ,...~..., ~ 

La salle des répétitions avec le.s couroonet offertes par les Sociétés t'horales Tschecoslovaques 
CQ 1924, 



; 

Impr. Fondatlon cultural& ,.P rJnco C aro l" 

Sucaroat. - R ua L aUna , 10 . - 7944 


